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Dernière minute : le Mouvement Chrétien des Retraités reprend ses activités.  

Consultez les affiches dans vos églises pour connaître le mouvement. 
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L’éditorial  
 

Que ferons-nous de cet été 2021, après tous ces longs mois d'incertitude, 
d'inquiétude et de vie entre parenthèses ?  
L’été peut, si nous le décidons, être pour nous le temps de rendre grâce.  
Malgré tout et pour tout.  
Et ce temps que Dieu nous donne ─car c'est un « don », justement─ nous incitera 
à nous mettre à la diète des écrans médiatiques, des torrents de paroles, des flots 
d'images et de sons.  
Alors, nous pourrons apprécier les retrouvailles en famille, avec les amis, les 
voisins et tous ceux qui nous ont manqué ces derniers mois.  
Et Dieu dans tout ça ?  
Nul besoin de partir loin pour trouver Dieu. On peut faire de ses vacances un 
voyage intérieur, une détente de l'âme en ce temps privilégié pour mettre de 
l'ordre dans sa vie, dans sa tête, dans son cœur.  
Vacances modestes, vacances discrètes, vacances riches de relations, de vraies 
relations, de rencontres, de partage et de joie retrouvée.  
Soyons comme Marie, qui garde toutes ces choses et les médite en son cœur. 
Elle a trouvé la meilleure part. 
Bel été à tous. 

 

Christine M. 
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Science : rédaction du Grand Rouleau d’Isaïe

Des chercheurs des Pays-Bas ont déterminé que 
deux scribes sont à l'origine de la rédaction du plus 
complet des manuscrits de la mer Morte.  
L'intelligence artificielle dévoile les secrets du grand 
rouleau d'Isaïe. Plus de 20 siècles séparent les 
manuscrits de la mer Morte, aussi appelés 
manuscrits de Qumran et l'essor de l'intelligence 
artificielle. C'est pourtant en utilisant la seconde que 
des chercheurs de l'université de Groningen, aux 
Pays-Bas, ont permis de dévoiler un peu mieux 

l'auteur du plus long des manuscrits, le Grand 
Rouleau d'Isaïe. Ou plutôt les auteurs. Car si les noms 
des scribes qui ont transcrit les 17 feuilles de 
parchemin reste inconnus, l'analyse est formelle : 
deux personnes sont à l'origine du texte, même si 
l'écriture se révèle quasi identique. Selon les travaux 
néerlandais publiés dans Plos One fin avril, les deux 
copistes ont rédigé chacun la moitié du rouleau de 
sept mètres de long, le premier ayant écrit les 
colonnes 1 à 27, et le deuxième, celles de 28 à 54. 
Les spécialistes savaient déjà que des scribes avait 
retravaillé cette transcription du livre d'Isaïe, datée 

entre 300 et 100 av. J.-C. A certains endroits, des 
insertions et des corrections plus tardives sont 
effectivement visibles. Mais le nombre de mains à 
l'origine du texte restait discuté :  le style d'écriture 
reste constant et identique, mais les parchemins 
présentent des structures « coupées ». En analysant 
à la fois la structure du texte (espacements, marges, 
alignements, etc.) et la formation des lettres 
(inclinaisons, pattes, traits, etc.) l'intelligence 
artificielle confirme l'existence de deux auteurs 

distincts. « La 
similitude d'écriture 
entre les différents 
scribes peut indiquer 
une éducation 
commune, par 
exemple, une école 
conjointe ou un 
contexte familial 
proche, par exemple un 
père ayant appris à son 
fils à écrire », avancent 
les chercheurs. 
L'identité des scribes 
reste, elle, inconnue et 
d'autres analyses 
seront nécessaires 
pour savoir s'ils ont 
écrit d'autres 
fragments parmi ceux 
qui ont été retrouvés. 
Plus de 900 fragments 
de textes ont été mis 
au jour à partir de 1947 

dans des grottes du site archéologique de Qumran, 
en Judée-Samarie. Si la plupart sont en hébreu, une 
petite partie est rédigée en araméen ou en grec. 
Tous sont datés entre le 3e siècle av. J.-C. et le 2e 
siècle ap. J.-C. Leurs origines, leurs auteurs, leur 
présence sur ce site et les éventuels liens avec les 
ruines de Qumran à proximité font toujours l'objet 
de vifs débats scientifiques. 
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Saint Paul et les femmes 
 

Deux livres de biblistes viennent corriger la vision 
que l'on a souvent d'un Paul misogyne alors qu'il a 
su rompre avec le conformisme patriarcal de son 
temps. Mais sur ce plan, il n'a pas été suivi par ses 
disciples. Saint Paul est, à la suite du Christ, le 
libérateur des femmes en les traitant d'égale à 
égal avec les hommes et en leur reconnaissant 
pleinement leur dignité d'enfants de Dieu. Cette 
affirmation surprend, compte tenu des 
accusations de misogynie qui pèsent sur lui. Dans 
Les femmes de Saint Paul, l’exégète Chantal 
Reynier tire de l'obscurité, les visages d'une 
vingtaine de femmes, collaboratrices de Saint 
Paul. Où les a-t-elle rencontrées ? Dans les 
destinataires et les salutations adressées par Saint 
Paul dans ses lettres et dans les Actes des Apôtres. 
Leurs profils sont divers : elles sont juives ou 
païennes, souvent femmes d'affaires (Import-
export, marchande de pourpre) et sont amenées à 
se déplacer souvent pour des motifs 
professionnels. Pour Paul, elles ont le double atout 
d'assurer, via leurs réseaux, de la remontée 
d'informations sur les jeunes 
communautés. Et ce sont 
elles qui offrent l'hospitalité 
de leur maison à Paul et à ses 
disciples. A Rome, c'est 
Phoibè qui visite les 
maisonnées pour 
commenter et expliquer la lettre de Saint Paul aux 
Romains. Prisca, la marchande de pourpre, se voit 
confier la tâche d'enseigner la foi au Christ 
ressuscité à Apollos, un intellectuel de haute volée 
venu d'Alexandrie. Paul honore ces femmes qui 
ont « combattu pour l’Evangile » au risque parfois 
de leur vie. Certaines sont appelés « apôtres » 
(Junia), d'autres diakonos (Phoibè, au sens propre 
de « serveur » et non de diacre). On ne mesure pas 
combien ce rôle, attribué par Paul, est parfois en 
totale opposition avec la société patriarcale de 
l'époque. Chez les gréco-romains, les femmes sont 
cantonnées à l'éducation des enfants et aux 
travaux domestiques. Elles sont interdites de 
parole en public et exclues des cultes. Dans le 
judaïsme, la femme reste aussi à la maison, elle ne 
participe pas aux pèlerinages et n'assume aucune 
fonction synagogale. Dans sa pratique, Paul les 
libère en leur confiant des charges réservées aux 
hommes, comme guider la prière de la 

communauté. Sa façon de considérer les femmes 
découle de sa foi dans le Christ ressuscité. Dans la 
lettre aux Galates (3,26-28) il affirme : « Tous dans 
le Christ Jésus, vous êtes fils de Dieu par la foi. En 
effet, vous tous, que le baptême a unis au Christ, 
vous avez revêtu le Christ ; il n'y a plus ni juif ni 
grec, il n'y a plus ni esclave, ni homme libre, il n'y a 
plus l'homme et la femme, car tous, vous ne faites 
plus qu'un dans le Christ Jésus ». Comment 
expliquer alors le contenu des lettres qui 
restreignent le rôle des femmes ? À la mort de 
Paul, les us et coutumes patriarcales reprennent le 
dessus. Le rôle des femmes est minoré par de 
subtils procédés utilisés par les copistes et les 
traducteurs : masculinisation des prénoms, 
inversion des salutations (Paul, à plusieurs 
reprises, salue en premier la femme du couple, ce 
qui est inimaginable à l'époque). Dans Paul et les 
femmes. Ce qu'il a écrit, ce qu'on lui fait dire, 
Michel Quesnel, spécialiste du Nouveau 
Testament, passe en revue les lettres 
authentiques de Paul et celles qui ont été rédigées 

par ses disciples sous son 
nom, une pratique courante 
à l'époque nommée 
« pseudépigraphie ». On 
découvre ainsi que six épîtres 
de Paul sur 13 ont été 
rédigées par ses disciples. 

Elles se sont échelonnées sur une trentaine 
d'années. Si les plus récentes (Colossiens et 
Éphésiens) comportent encore des innovations (le 
mari doit aimer la femme d'un amour de dilection, 
agapè), les épîtres les plus tardives sont marquées 
par un retour au conformisme de l'époque. Qu’en 
tirer pour aujourd'hui ? « On doit reconnaître, 
conclut Michel Quesnel, que de plus grandes 
responsabilités pourraient être accordées aux 
femmes dans l'Église catholique si on tenait 
davantage compte des textes de Paul ». 
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Les femmes de Saint Paul de Chantal Reynier  
Cerf, 272 p., 22 € 
Paul et les femmes. Ce qu’il a écrit, ce qu’on lui a fait 
dire de Michel Quesnel Mediaspaul, 142 p., 13€ 
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Voyages AUX pays de sainte Anne ! (3) 
 

Depuis le numéro 621, nous vous présentons en plusieurs parties, sous la forme d’un feuilleton que vous retrouverez dans les 
bulletins à suivre, une évocation de l’histoire de sainte Anne, notamment à travers les nombreux lieux où elle est vénérée.  
Voici la troisième partie. 

 
L'autre grand sanctuaire dédié à Ste Anne, c'est Apt, dans 
le magnifique massif du Luberon. Une vieille cathédrale 
romane abrite notamment les reliques de sainte Anne.  
Saint Auspice est considéré comme le fondateur de la 
chrétienté à Apt. Martyr à la fin du Ier ou début du IIème 
siècle, la cathédrale actuelle est construite sur 
l’emplacement où il fut enseveli. Pour protéger le corps 
de la sainte des persécutions Auspice le cacha en secret 
au plus profond de la crypte où les évêques réunissaient 
les fidèles en temps de persécution, dans un espace qui 
fut ensuite muré. 
Aux IVème et Vème siècles, l’évêché d’Apt est déjà très 
connu dans le sud de la France par ses pasteurs dont 
l'évêque Saint Castor. Ce qui aurait été très peu probable, 
car ce n'est pas une grande cité gallo-romaine, si cet 
évêché n'avait eu quelque origine ou caractéristique la 
faisant sortir hors du commun…  
A la date de Pâques 792, selon des écrits de l’époque, un 
sourd-muet, aveugle de naissance, aurait pénétré ce jour-
là dans l'église, poussé par une force mystérieuse, et fait 
soulever une dalle pour dégager la crypte, dont le 
souvenir s'était perdu. Cependant, les deux dalles 
couvertes de graffiti qui plafonnent la crypte prouvent, 
par leurs inscriptions, que 
l’invention (1) remonte bien au 
règne de Charlemagne. L'une de 
ces dalles porte les noms de 
personnages de l'époque, suivis de 
la désignation en abrégé "SAC. 
VEL. CL" que l'on traduit par 
"Gardien du Saint-Voile" (Sancti 
veli clavicularii), le voile en 
question étant celui qui 
enveloppait la relique ; la seconde 
présente le dessin d'un rameau, 
semblable à la feuille du palmier, 
entouré de pampres et de raisins, et c'est là l'emblème 
bien connu de sainte Anne à Jérusalem. En 1553, le pape 
Clément VII accorde des indulgences au pèlerinage et 
recommande aux fidèles de réparer l'église "où reposent 
les corps de plusieurs saints et, notamment, celui de 
sainte Anne, mère de la glorieuse Vierge Marie."  
Depuis la découverte de la crypte, en 792, le corps de 
sainte Anne était devenu l'objet d'une telle vénération 
que la grille posée devant le tombeau s'était usée peu à 
peu sous les baisers des pèlerins ; de nombreux miracles 
et guérisons furent attestés, deux faits qui ne se seraient 
pas produits si l'identification avait été très discutée et 
peu sûre. Charlemagne puis le chapitre des chanoines de 
la cathédrale avaient distribué dès le IXème siècle des 
parcelles des précieuses reliques aux abbayes de l'Ile-

Barbe, près de Lyon, et d'Ourscamps, près de Noyon, qui 
les avaient demandées, ainsi qu'à de nombreux 
sanctuaires jusqu'à Ancône et Naples. Enfin, il faut 
admettre que si cette vénération s'est répandue de 
nouveau très vite dans le bassin méditerranéen, c'est 
qu'elle n'était pas nouvelle, et il est normal que des 
moines ou prêtres, missionnaires en Armorique au 
VIIème siècle, ait apporté eux-aussi cette dévotion, 
même avant la redécouverte des reliques !  
Pour boucler provisoirement notre voyage et retourner 
nos pas vers la Bretagne, revenons à l'époque de Louis 
XIII, peu de temps après les apparitions d'Auray. Comme 
de très nombreux souverains, princes et évêques, un des 
célèbres pèlerinages à Apt fut accompli par la reine Anne 
d'Autriche, en reconnaissance à sa sainte patronne, après 
la naissance de Louis-Dieudonné, futur Louis XIV. 
Longtemps stérile, la reine de France avait envoyé une 
solennelle députation au sanctuaire d'Apt dans l'espoir 
d'obtenir un fils, en sus des 3 neuvaines du saint frère 
Fiacre : son vœu ayant été exaucé, elle partit en 
pèlerinage avec son royal fils, accompagnés d'une suite 
nombreuse, et arriva dans la ville le 17 mars 1660. Anne 
vénéra les Saintes Reliques et fit des dons importants 

pour élever une magnifique 
chapelle destinée à les mettre en 
valeur.  Auparavant, pour éviter la 
dispersion anarchique de reliques, 
le Parlement d'Aix avait interdit, le 8 
janvier 1621, de toucher aux 
reliques sans autorisation du roi ; 
Anne d'Autriche elle-même ne put 
obtenir un ossement de sa sainte 
patronne qu'après une lettre de 
cachet, un ordre de Louis XIII au 
Parlement de Provence et la 

délégation d'un commissaire en 1638 ! La 
reine ayant enfin reçu une phalange du doigt de sainte 
Anne en fit trois parts : la première échut à la Visitation 
de Paris, la seconde à Saint-Anne d'Auray, la troisième 
aux Prémontrés du quartier de Saint-Germain-des-Prés, 
nommés, depuis lors, religieux de Sainte-Anne.  
Et voilà l'origine de la relique que nous pouvons vénérer 
actuellement chez nous en Bretagne, tout près du tout 
petit reste de la statue antique en bois, arrachée à la 
basilique et brûlée à Vannes par les révolutionnaires, 
mais dont un témoin parviendra à sauver un reste calciné. 

 (1) invention : se dit de façon spéciale pour la découverte d'un 

trésor ou de reliques 
Proposé par Christian T. d’Allaire 
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Les grands-parents transmettent le désir de vivre. 
 
Les grands-parents ont un rôle essentiel à jouer dans la 
transmission de l'histoire familiale, laquelle est un facteur 
de réassurance en cette période de crise. En 
songeant à ce qu'il aimerait transmettre à ses 
trois petits-enfants, Etienne, 70 ans, pense 
souvent à sa propre grand-mère maternelle, 
dont il garde précieusement les lettres. 
« Mamine » était affectueuse, moderne et 
d'un style très « cash » dans sa façon de 
s'adresser à son petit-fils. Comme elle l'a été 
pour lui, Etienne voudrait être « un miroir » 
pour ses petits-enfants. En forte proximité 
avec eux, Tout en les mettant face à eux-
mêmes. « Je t'observe, je te dis ce que je 
ressens pour t'aider à développer ta 
personnalité » traduit-il à sa façon. Surtout 
Etienne voudrait transmettre ce qu'il a lui-même reçu : 
l'amour de la vie et un optimisme forcené dont faisait 
preuve sa grand-mère, qui, malgré l’épreuve cruelle de la 
perte d’un fils n'a jamais baissé les bras. En cette période 
de crise sanitaire, ce rôle de réassurance joué par les 
grands-parents l’emporte sur bien d'autres transmissions 
plus traditionnelles que peuvent être l'apprentissage des 
bonnes manières ou le goût de la lecture. C'est du moins 
l'avis d’Armelle Le Bigot, présidente de l'Ecole des grands-
parents européens : « La crise a révélé le besoin de liens 
familiaux, notamment avec les grands-parents qui 
peuvent jouer le rôle de ciment familial ou de point 
d'ancrage. On attend de cette génération, ayant vécu 
d'autres difficultés par le passé, qu'elle donne l'énergie, la 
confiance et les clés pour s'en sortir. » Une transmission 
implicite qui a su s'exprimer notamment au moment des 
retrouvailles, à travers des échanges sur la vision de la vie, 
les valeurs essentielles, le besoin de s'entraider.  Lors des 
retrouvailles, c'est aussi l'histoire familiale qui s'est 
transmise. « Les petits-enfants sont curieux de l'enfance 
de leurs grands-parents que les grands-parents aiment 
raconter » appuie Béatrice Copper-Royer, psychologue 
clinicienne. On a pris le temps de ressortir de vieux 
albums de photos, de raconter des souvenirs, parfois 
même de se lancer dans une recherche généalogique. 
« Quand tout vacille, il reste l'histoire des ancêtres. Les 
grands-parents sont soucieux de transmettre l'histoire de 
leurs propres parents, les valeurs familiales, l'ADN d'une 
lignée » abonde Sophie Gaillet, fondatrice du média 
numérique Grand-Mercredi. « La transmission de 
l'histoire familiale passe aussi par les sens, dans 
l'observation du quotidien, par exemple, en préparant une 
recette de cuisine » ajoute Béatrice Copper-Royer, citant 
l'exemple de cette grand-mère qui, à travers ses recettes 
d'Afrique du Nord a éveillé la curiosité de sa petite fille et 
lui a transmis le pan d'une vie dont elle n'avait jamais 
entendu parler par sa mère. « Lorsqu'ils sont adolescents, 

il faut s'adapter et les prendre comme ils sont, s'intéresser 
à eux, être curieux de leur monde pour qu'ils soient 

curieux du nôtre », ajoute la psychologue, 
elle-même grand-mère de sept petits-enfants 
dont l'avant dernier, grandit à l'étranger dans 
un milieu bilingue : « Je lui chante des 
chansons et lui lis des histoires par Skype pour 
lui apprendre le français », témoigne-t-elle. À 
la transmission d'une histoire familiale, gage 
de solidité rassurante pour les petits enfants, 
peut s'associer une autre transmission, plus 
implicite, de stabilité conjugale, devenue 
moins courante aujourd'hui. « Les grands 
parents peuvent ainsi donner l'exemple d'un 
couple qui fonctionne. Le témoignage d'une 
vie apaisée », analyse Pierre Dauptain, 

notaire en région parisienne. Ce qui n'empêche pas les 
aînés, bien au contraire, d'être sensibles aux difficultés de 
leurs petits-enfants. Ces aïeux généreux envisagent, 
quand ils le peuvent, de compenser les soucis d'un petit-
fils ou d'une petite fille par un geste matériel en leur 
faveur, que ce soit par un don, un legs, une assurance-vie, 
voire une donation-partage transgénérationnelle dans le 
cadre d'un pacte familial. Parce qu'ils sont beaucoup plus 
investis que les générations précédentes, les grands-
parents sont aux premières loges des activités du 
mercredi ou des petites vacances. Ils ont la volonté de 
partager leurs passions en proposant des sorties 
« intelligentes » pour s'extraire du quotidien et de la 
tyrannie des écrans. « La culture est un territoire 
d'expression immense. Aller au théâtre, au cinéma ou 
visiter une exposition sont des moments privilégiés de 
transmission », souligne Sophie Gaillet. Faire découvrir 
un film de Charlie Chaplin peut être un merveilleux 
support pour transmettre ses valeurs de tolérance et de 
solidarité. Le temps et la patience sont des alliés pour 
initier un jeune enfant à une technique ou un savoir-faire 
comme le jardinage. « Partager une passion nourrit la 
relation, crée un lien qui perdure souvent à l'adolescence, 
voire plus tard encore » observe Sophie Gaillet. Devenus 
grands-parents, beaucoup reconnaissent être bien plus 
dans l'écoute et la parole que lorsqu'ils étaient parents. 
Cette disposition, propice à la transmission, demande un 
temps long pour faire le lien entre plusieurs générations. 
« Des moments privilégiés sans pression ni enjeu, durant 
lesquels on peut aborder des sujets profonds, dire ce en 
quoi on croit, ce qu'on aime, avec le désir de laisser une 
trace, une empreinte » estime Catherine-Juliet Delpy, 
psychopédagogue pour qui l'enjeu de la transmission aux 
petits-enfants, c'est « leur donner le désir de vivre et 
d'exister et les aider à trouver leur propre chemin ». 
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L’autel de l’église Saint Gaudence d’Allaire. 
Le maître autel a été consacré le 17 mars 1946 par Mgr Le Bellec, évêque de Vannes. 

 
La demande d’un nouvel autel avait été formulée dès 
1940 par le curé-doyen d’Allaire, M. le chanoine 
Lamour. 
Dans le retable, le chanoine souhaitait voir une scène 
d’offrande mettant en valeur le sacrifice de la Vierge 
et le travail de la terre. L’architecte départemental, M. 
Caubert de Cléry, présenta trois projets, tous d’un 
style Art Déco breton, en granit : 
le premier, géométrique et dépouillé, qu’il juge le « 
plus liturgique », le second, tout aussi géométrique, 
avec un retable en gradin et des statues, le troisième, 
avec un retable inscrit dans un arc ogival 
qui rappelle les voûtes du chœur, et des 
reliefs et statues en granit. Le chanoine 
retint le troisième. 
Pas question alors de décor coloré en 
mosaïque. L’architecte s‘est adressé à une 
entreprise parisienne de vitraux et 
mosaïques pour le décor du retable dans 
lequel se dresse une croix celtique avec 
un crucifix de bronze.  
Pourquoi de la mosaïque, peu présente 
dans l’art sacré français et breton ? Mise 
à l’honneur en 1870 à l’opéra de Paris, 
cette technique s’est répandue dans 
l’ouest grâce à l’entreprise Odorico (aujourd’hui 
disparue) fondée à Rennes par un mosaïste italien. 
En mars 1943, on discute de la porte du tabernacle et 
du décor du tombeau d’autel. 
D’abord prévue en cuivre repoussé, la porte du 
tabernacle sera en mosaïque car il est impossible de 
se procurer du cuivre. La commande est passée dans 
la précipitation le 29 avril 1943 car le mosaïste a 
annoncé une hausse des prix de 22 % au 1° mai.  
En février 1944, les mosaïques sont prêtes à l’atelier 
parisien, attendant l’autorisation des autorités 
allemandes pour les expédier à Allaire où elles 
arriveront en janvier 1945. Mais l’autel de granit n’est 
pas encore fini ; les difficultés viennent d’un 
désaccord sur les prix dû à une inflation de 127 % du 
salaire des ouvriers. 
Finalement, en mars 1946, juste avant la date de la 
consécration, l’entreprise Mauméjean peut déléguer 
à Allaire l’ouvrier qualifié qui procède au montage et 
aux finitions.  
Le style de l’autel est inspiré du style néo-gothique 
du chœur (arc ogival du retable), du style Art déco 
développé dans l’entre-deux-guerres (mosaïques), et 
du style roman celtique à l’honneur en Bretagne 

(chapiteaux du tombeau d’autel). 
Le tombeau d’autel est composé d’une simple dalle 
monolithique appuyée sur le mur et portée quatre 
colonnettes rustiques, à base en cylindre tronqué et 
au chapiteau sculpté de boules inspirées de l’art 
roman. Ces colonnettes dégagent un espace décoré 
d’une mosaïque représentant un calice surmonté de 
l’hostie d’où émanent des rayons d’or. 
Le retable s’inscrit dans un arc d’ogive, avec une croix 
celtique insérée dans son axe vertical et portant un 
crucifix de bronze ; sous ce crucifix se trouve le 

tabernacle, armoire de granit 
surmontée d’un dôme en gradins, 
d’une géométrie résolument Art 
déco ; sur sa porte figure 
l’inscription latine « Dilexit me », 
(il me choisit ou il m’a aimé) qui 
domine un cœur serré par la 
couronne d’épines. 
Cet axe vertical central met en 
évidence le dogme de 
l’eucharistie, du sacrifice du 
Christ à l’hostie consacrée au 
centre de la foi chrétienne. 
Le thème du décor de mosaïque 

sur le retable est conforme au désir du curé M. 
Lamour : dans un environnement champêtre, Marie, 
à gauche de la croix et enveloppée du manteau bleu 
traditionnel, ouvre les bras dans un geste d’accueil 
qui rappelle la Vierge de miséricorde protégeant les 
fidèles sous son manteau entr’ouvert.  
A droite de l’axe central, un cultivateur fait l’offrande 
d’une gerbe de blé ; son attitude fait référence au 
paysan représenté par Millet dans son « Angélus ». 
Marie et l’agriculteur, ont le regard tourné vers la 
croix. La scène se situe à Allaire dont l’église figure en 
arrière-plan ; elle est baignée dans une lumière 
dorée grâce aux rayons qui s’échappent de la croix 
celtique et qui matérialisent le fond d’or des 
mosaïques chrétiennes des premiers siècles.  
Témoignage de l’art sacré en Bretagne au milieu du 
siècle dernier, cet autel nous surprend par le 
contraste des mosaïques étincelantes dans 
l’austérité du granit mais nous touche par la beauté 
de son expression et la valeur éternelle de son 
message. 

Extrait des archives paroissiales. 
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Planning des Messes 

JUILLET 

Date Heure Lieu Intentions de messes 

Jeu 1er 9h Béganne Intentions de la Paroisse 

Ven 2 18h30 Allaire Intentions de la Paroisse 

Sam 3 18h30 St-Jean 
 
18h30 Rieux 

Simone et René Guyon père et fils, Thérèse Mathurin, Eugène et Laurent Tabard, Mireille 
Noury, Pierre Bocquel 

Dim 4 9h30 Béganne 
 
 
 
9h30 St-Gorgon 
11h Allaire 

Gilles Guégand, Jean-Yves et Marie-Thérèse Le Tilly et dfts famille Le Tilly-Trémelo, Monique 
Voisin  et dfts Voisin-Hélin et famille Coll, Adolphe Mayeul, Odette Hélin, Claudine Eon et dfts, 
Michel Le Floch, Marie, Louis Codel et leur fils Loïc et Albertine Loyer, Mme Yseult de Lambilly, 
Sr Bernadette Le Mintier, Jean-Yves Chatel 
Pierre Blain, Ministère des prêtres, Ames du Purgatoire 
Aimé Hémery, Marie-Madeleine Jan, Elise Baron, Maurice Lanoe, Pierre Perrigaud, Agnès 
Voisin, Roger, Anne et Michel Mary, Marie-Thérèse et Philippe Mocquard 

Mar 6 9h St-Gorgon Intentions de la Paroisse 

Mer 7 9h Rieux Intentions de la Paroisse 

Jeu 8 9h Béganne Intentions de la Paroisse 

Ven 9 18h30 Allaire Intentions de la Paroisse 

Sam 10  
18h30 Rieux 

Pas de messe à St-Jean 
Léon et Madeleine Pondard, Eugénie Danilo et dfts Danilo-Méaudre,  Christophe et Théo 
André et dftrs André-Mouraud, Roger Danet  et dfts 

Dim 11  
9h30 Béganne 
11h Allaire 

Pas de messe à St-Gorgon 
Daniel Guého 
François Moreau, Michel Nicot, Jean-Yves Monnier, Odette Danto, Yvette Panhaleux, Nelly 
Houix 

Mar 13 9h St-Gorgon Intentions de la Paroisse 

Mer 14 9h Rieux Intentions de la Paroisse 

Jeu 15 9h Béganne Intentions de la Paroisse 

Ven 16 18h30 Allaire Intentions de la Paroisse 

Sam 17 18h30 St-Jean 
18h30 Rieux 

Jean et Denise Delannée 
Marie-Gabrielle Le Clainche, Marie Lecointre, André Rouxel et dfts, Maurice Lemasson, Cécile 
et Gaby Josso, Maria Mouraud, Paul Rouxel et Pierre Gaudin et dfts 

Dim 18 9h30 Béganne 
 
 
 
9h30 St-Gorgon 
11h Allaire 

Mr et Mme Gonzague Le Mintier et dfts, Mme Yseult de Lambilly, Sr Bernadette Le Mintier, 
Thérèse, Raymond et Danielle Jéhanno et dfts, Honoré, Jeanne, Didier et Claude Sérot, Eugène, 
Amélie, Michel, Sylvain Danaire, Int Part, Hilaire, Désirée Boulo et dfts, Abbé Adolphe Mayeul 
Thérèse Caillet 
Christèle et Joseph Jarnier, Père Raymond Jarnier, Gilles Guégand, Brigitte Léal, Yvonne et Jean 
Normand 

Mar 20 9h St-Gorgon Intentions de la Paroisse 

Mer 21 9h Rieux Intentions de la Paroisse 

Jeu 22 9h Béganne Intentions de la Paroisse 

Ven 23 18h30 Allaire Intentions de la Paroisse 

Sam 24 18h30 St-Jean 
18h30 Rieux 

Marcel Nué,  Anne et Henri Mounier, Pierre Bocquel 
Jean-Claude, Marie et Nicolas Thaumoux, Jean et Marie-Thérèse Gaudin, Louis Rouxel, Arsène 
et Véronique-Anne-Marie Pondard et dfts, André Rouxel, Marie Lecointre et dfts, Monique 
Gaudin 

Dim 25 9h30 Béganne 
9h30 St-Gorgon 
11h Allaire 

François et Emmanuel Martin 
André et Marie-Thérèse Le Chêne et dfts Le Chêne-Loury, Anna et Joseph Briand 
Marcelle Hémery, Yvette Panhaleux  et Bernard Dano, Anne-Marie Blanchard, Jean-Luc Oillaux, 
Antoinette Panhaleux, Marie-Annick Rio, Armandine Sébillo, Alain Paris et dfts, Edouard Paris, 
Action de grâce 

Mar 27 9h St-Gorgon Intentions de la Paroisse 

Mer 28 9h Rieux Intentions de la Paroisse 

Jeu 29 9h Béganne Intentions de la Paroisse 

Ven 30 18h30 Allaire Intentions de la Paroisse 

Sam 31  Pas de messe à St-Jean – Pas de messe à Rieux 
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Planning des Messes 

AOÛT 

Date Heure Lieu Intentions de messes 

Dim 1er 9h30 St-Gorgon 
11h Allaire 

Pierre Blain, Ministère des prêtres, Ames du purgatoire 
Elise Baron, Maurice Lanoe, Pierre Perrigaud, Agnès Voisin, Joseph et Christèle Jarnier 

Mar 3 9h St-Gorgon Intentions de la Paroisse 

Mer 4 9h Rieux Intentions de la Paroisse 

Jeu 5 9h Béganne Intentions de la Paroisse 

Ven 6 18h30 Allaire Intentions de la Paroisse 

Sam 7 18h30 St-Jean Marcel Nué, Eugène et Laurent Tabard, Anne et Henri Mounier, Pierre Bocquel 

Dim 8 9h30 Béganne 
 
11h Allaire 

Gilles Guégand, Mme Yseult de Lambilly, Sr Bernadette Le Mintier,  Jean-Yves et Marie-Thérèse 
Le Tilly et dfts famille Le Tilly-Trémelo, Odette Hélin, Annick Lubert 
François Moreau, Marie-Madeleine Jan, Action de grâce 

Mar 10 9h St-Gorgon Intentions de la Paroisse 

Mer 11 9h Rieux Intentions de la Paroisse 

Jeu 12 9h Béganne Intentions de la Paroisse 

Ven 13 18h30 Allaire Intentions de la Paroisse 

Sam 14 18h30 Rieux Louis Rouxel, Marie-Gabrielle Le Clainche 

Dim 15 10h30 Allaire Moulin de Brancheleux – Aimé Hémery, Mickaël Allain, Odile Paris et dfts, Thérèse Mathurin, 
Jean-Baptiste et Odile Rio, Marie-Solange Rio, Marcelle et Albert Paris, Serge Chemin, Alain 
Niol, Madeleine et Jean-Baptiste Hémery, Odette Gautier, Michel Nicot, Anna et Félix Allard, 
Marcelle Douzamy, Marcel, Jeanne et Albert Paris, Odette Danto, Louis Dréan, Pierre Perrigaud, 
Père Raymond Jarnier, ,Gilles Guégand, Léontine Le Borgne, Simone et René Guyon père et fils, 
Antoinette Panhaleux, Roger, Anne et Michel Mary, Marie-Thérèse et Philippe Mocquard, 
Marie-Reine Mahé, Marcel Nué, Claude Moreau, Alain Paris et dfts 

Mar 17 9h St-Gorgon Intentions de la Paroisse 

Mer 18 9h Rieux Intentions de la Paroisse 

Jeu 19 9h Béganne Intentions de la Paroisse 

Ven 20 18h30 Allaire Intentions de la Paroisse 

Sam 21 18h30 St-Jean Jean et Denise Delannée, Marcel Nué, Anne et Henri Mounier, Pierre Bocquel, Anna et Francis 
Lumeau 

Dim 22 9h30 Allaire 
11h St-Gorgon 

Brigitte Léal, Jean et Yvonne Normand, Yvette Panhaleux 
Pardon de la St-Louis – Ange Chemin et ses parents et dfts famille Monnier, Odette et Alfred 
Niol et François Pédron, Thérèse Caillet, André et Marie-Thérèse Le Chêne et dfts  Le Chêne-
Loury, Jeannine et Paul Ordreneau, Anna et Joseph Briand 

Mar 24 9h St-Gorgon Intentions de la Paroisse 

Mer 25 9h Rieux Intentions de la Paroisse 

Jeu 26 9h Béganne Intentions de la Paroisse 

Ven 27 18h30 Allaire Intentions de la Paroisse 

Sam 28 18h30 Rieux Jean-Claude, Marie et Nicolas Thaumoux, Jean et Marie-Thérèse Gaudin, Arsène et Véronique-
Anne-Marie Pondard et dfts, André Rouxel et Marie Lecointre et dfts, Monique Gaudin, 
Edouard Bourdin et les familles Hellard-Bourdin 

Dim 29 9h30 Béganne 
11h Allaire 

Mme Yseult de Lambilly, Mr et Mme Gonzague Le Mintier et dfts, Sr Bernadette Le Mintier 
Jean-Luc Oillaux, Antoinette Panhaleux, Marie-Annick Rio (T), Armandine Sébillo 

Mar 31 9h St-Gorgon Intentions de la Paroisse 
 

Les intentions de messe doivent être déposées au presbytère avant le 15 du mois précédant la parution. 
 

BRANCHELEUX 15 AOÛT  
Messe à 10h30 – Verre de l’amitié – Chapelet à 17h00. 

Sur réservation seulement : Dès 18h00 fricassée chaude à emporter + tarte aux pommes : 10 euros. 

Pour réserver, date limite vendredi 6 août : presbytère 02.99.71.91.05, boulangerie Cado : 02.99.71.83.13, 
Armelle Souchet : 06.60.24.99.30, Martine Briand : 06.86.56.62.31 

Prière d’apporter ses contenants pour la fricassée. 
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Vie paroissiale 

 

 

Les p’tits disciples 
15 Août : L’Assomption, Marie 

monte au ciel !! 

 

C’est la plus grande fête de la vierge Marie 

Parce que Marie est la mère de Dieu et 

qu’elle n’a jamais connu le péché, à sa 

mort son corps et son âme sont 

directement élevés vers les cieux comme 

Jésus. 
 

Mais alors quelle 

différence entre 

Ascension de Jésus et 

Assomption de Marie ? 
 

40 jours après sa Résurrection, le jour 

de l’Ascension, Jésus, qui est Dieu fait 

homme, a été emporté au ciel par le 

Saint Esprit avec son corps d’homme 

ressuscité. Ainsi il a ouvert les portes du Paradis à l’humanité 
 

Et grâce à l’Ascension de Jésus, à l’Assomption, Marie simple créature humaine, 

est emmenée au paradis, portée par l’Esprit Saint. 
 

A Allaire, la fête se passe au Moulin de Brancheleux à 10h30. Rejoins-nous ! 
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Nouveaux parcours de préparation aux sacrements 
 

 Pour les parcours 

de préparation aux sacrements des 

enfants et des jeunes. 

 

Dès septembre 2021, de nouveaux parcours pour les enfants et les jeunes 

pour se préparer à la Profession de Foi et aux sacrements de l’Eucharistie 

et de la Confirmation. 

Nous l’avions déjà annoncé il y a un an, mais les circonstances que vous 

connaissez ont décalé ce projet. 

 
A partir du CE1, des cycles successifs de 2 ans en pastorale (enfants ou jeunes) à raison d’une rencontre tous 

les 2 mois + messes des familles. 

A l’issue de chaque cycle les enfants pourront recevoir  

• Fin CE2 : 1ère communion 

• Fin CM2 : Confirmation 

Quant aux collégiens, ils pourront vivre leur Profession de Foi à la fin de leur année de 5ème. 

Autrement dit, dès la rentrée prochaine, les enfants et les jeunes vivront un chemin de Foi inscrit dans la 

continuité et marqué d’étapes et de sacrements du CE1 à la 5ème.  

 

D’ici 2022 où tout devrait être mis en place,  
comment cela va-t-il se passer en septembre 2021 ? 

 

• Pas de changement pour les 1ères communions. 

• Les CM1 commenceront leur cycle qui pourra les mener à la Confirmation au printemps 2023. 

• Les CM2, 6ème, 5ème et 4ème qui souhaitent faire leur confirmation seront invités à s’y préparer  

dès l’année 2021/2022 pour recevoir ce sacrement au printemps 2022. 

Info à faire circuler !! 

 
Des informations plus détaillées parviendront aux familles dès le début de l’année scolaire entre autres par 

le biais des établissements scolaires. 
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Vie paroissiale 
 

Le mois de juin … 

… le mois des 1ères communions !! 

Eh oui, avec le déconfinement tant attendu et un soleil radieux, nous avons 
enfin pu vivre les premières célébrations de 1ères communions. 

Le 6 juin à Rieux et le 13 juin à Béganne.   

A venir, 2 célébrations à Allaire les 20 et 27 juin. 

Le soulagement et la joie sont partagés tant l’année s’est déroulée avec beaucoup d’incertitudes.  

Les enfants ont pu se préparer en famille avec les vidéos que nous avons réalisées avec nos « grands talents 
d’acteur ». Ils ont pu nourrir leur chemin de Foi en participant aux messes des familles et grâce à la 
correspondance mail entretenue par le père Sébastien avec eux tout au long de l’année.  

Guidés par l’Esprit Saint, nous nous serons tous adaptés et réinventés !! C’est une grâce. 

Rozenn et P. Sébastien 

 

A Béganne 
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Vie paroissiale 
 

A Rieux 
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Vie paroissiale 
 

 
A Béganne
 

Confirmation 
 
Le troisième sacrement de l’initiation chrétienne a été reçu par les jeunes des paroisses d’Allaire, La Roche-
Bernard, Muzillac et Questembert en l’église de Nivillac le 23 mai dernier, jour de la solennité de la 
Pentecôte. 
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Vie paroissiale 

 
BAPTEMES 

 
Le 24 avril à Rieux : Arthur DANET, fils de Fabien et de Amandine 

CHEDOTEL. 

Le 15 mai à Rieux : Laura LOLLIVIER, fille de Cyrille et de Dorothée 

POTIER. 

Le 22 mai à Rieux : Aaron HEUZE, fils de Pierre-Marie et de Magali 

GUEMENE. 

Le 22 mai à Rieux : Loéva FOURNEL, Fille de Jérémy et Alicia DUVAL. 

Le 23 mai à Allaire : Lywen LUBERT, fils de Jérémy et Floriane DANILO. 

 

 

 

OBSEQUES 

Le 23 avril à Rieux : Gabriel JOSSO, 88 ans, EHPAD Allaire. 

Le 24 avril à Allaire : Alain PARIS, 68 ans, 57 Le Chêne de Laupo. 

Le 28 avril à St Jean : Anne-Marie NAEL vve Henri MOUNIER, 93 

ans, EHPAD Allaire. 

Le 30 avril à St Jean : Bernard VALLEE, 92 ans, EHPAD Les 

Charmilles Redon. 

Le 3 mai à Béganne : Michèle FRUNEAU, 94 ans, 13 Bignac. 

Le 4 mai à Rieux : Jeannine ROUXEL-PERONI, 89 ans, Maison d’accueil St Jacut Les Pins. 

Le 6 mai à St Gorgon : Jeannine LUCAS vve Eugène MONNIER, 78 ans, 2 La Poinais. 

Le 10 mai à Béganne : Marie-Odette HELIN, vve Jean HELIN, 86 ans, EHPAD, Allaire. 

Le 11 mai à Allaire : Edith LANRIVAIN vve Ernest NAEL, 93 ans, EHPAD. 

Le 25 mai à St Jean : Jean LOIZEL, 87 ans, La Brochardais. 

Le 26 mai à Allaire : Marie-Thérèse COUEDIC, vve Edouard BODIGUEL, 83 ans, 24 Rue de Vannes. 

Le 1er juin à Allaire : Marie-Thérèse DESMONTS, épse André PUSSAT, 91 ans, EHPAD. 

Le 17 juin à Allaire : Ange HELIN, 84 ans, 106, La Ville Pierre 

Le 19 juin à Allaire : Marcelle MATHURIN Vve HEMERY, 89 ans, EHPAD 
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Temps de vacances  

 

Seigneur, notre Dieu, 
veille sur ceux qui prennent la route,  

qu'ils arrivent sans encombre au terme de leur voyage. 

Que ce temps de vacances soit pour nous tous  
un moment de détente, de repos, de paix.  

Soit pour nous, Seigneur,  
l’ami que nous retrouvons sur nos routes, 

 Qui nous accompagne et nous guide,  
donne-nous le beau temps et le soleil  

qui refont nos forces et donnent le goût de vivre.  
Donne-nous la joie simple et vraie  

de nous trouver en famille et entre amis.  
Donne nous d'accueillir ceux que nous rencontrerons  

pour leur donner un peu d'ombre quand le soleil brûle trop,  
pour leur ouvrir notre porte, quand la pluie et l'orage les surprennent,  

pour partager notre pain et notre amitié,  

quand ils se trouvent seuls et désemparés.  
Seigneur, notre Dieu, veille encore sur nous  

quand nous reprendrons le chemin du retour.  
Que nous ayons la joie de nous retrouver  
pour vivre ensemble une nouvelle année,  

nouvelle étape sur la route du salut.  
Seigneur, pour ceux qui travaillent pendant que les autres se reposent,  

pour ceux qui rendent les vacances agréables aux autres,  
nous te demandons d'être leur guide et leur soutien.  
Donne-leur de servir dans la joie et la bonne humeur.  

Donne, Seigneur, à tous les malades,  
à tous ceux qui resteront enfermés dans une chambre,  

des soignants pour les entourer, des amis pour les visiter.  
Donne-leur le courage d'affronter la souffrance  

et peut-être la mort avec sérénité.  
Donne à ceux qui les accompagnent un cœur tendre et généreux.  

Merci, Seigneur, de veiller sur chacun de tes enfants,  
de lui donner chaque jour le nécessaire  

et de le conduire vers ton amour. 
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